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Je viens de recevoir tout  g l 'heure 1,~ triste nouvelle de la mort, survenus 

hier soir (**), de M. L u m i  PUCCI.~NTr, qui fur professeur ordinMre de Physique 

exp~rimentale ~ l 'Universit6 de Pise et - -  Vous le snvez bien - -  studieux 
trbs profond des questions d'Optique. 

I1 me semble pourtant  qu'ici, duns cette ~rssembl6e, off il aurait pu trgs 

dignement s'asseoir, on ne puisse s 'exhon6rer de prononcer dans ee moment  
quelque roots sur lui et sur son ~uvre .  

IV[. PVCC~ANTI naquit  1'8 Juillet 1875 g Pise, et ~ Pise il 6tudia, jusqu's  

ce que, ag6 de 23 ans, il fur regu doeteur e n  Physique sous Battelli. Tout de 
suite il se port,~ g Florence, off, sous Roiti, il t rawi l la  et form,~ d6finitivement 

sa personnalit6 seientifique. 

En 1907 il fur nomm6 professeur de Physique s l ' Ins t i tu t  Sup6rieur de 
Magistbre de Florence, en 1915 professeur s l 'Universit6 de Ggnes, Fan aprbs 

eelle de Turin, et en 1917 ~ celle de Pise, off il resta jusqu 'g  sa retraite en 1950. 

I1 dbbuta parmi les physieiens en 1900 avee une vaste 6tude expdrimentMe 

(pour laquelle il construit un speetrogr~phe trbs sensible avec un 6quipage 
radiom6trique) sur l 'ubsorption que plusieurs compos6s du Carbone, relat6s 

entre eux par omologie, isom6rie, substitution..., presentent pour i~ lumibre 
infrarouge. 

L'ann6e suivante il publia ses reeherches sur la dispersion a.uomale de 

(*) Le matin du 10 Juin, pendant les travaux du Colloque, arriva la nouvelle de 
la mort de M. LUIGI t)UCCIANTI, qui fut professeur de 1)hysique exp~rimentale h l'Uni- 
versit~ de Pise et cultiva les 4tudes d'Optique, notamment de Spectroscopie. Le Pr4- 
sident de la Soci~t4 ItMienne de Physique, M. POLVANI, ell eonmmniquant h l'assembl4e 
la nouvelle, pronon~ les mots de commdmoration ici rapport~s. (N. d. R.). 

(**) Le lundi 9 Juin 1952. (N. d. R.). 



MOTS DE COMMI~MORATION POUR LA MORT DU PROF. LUIGI  PUCCIANTI  479 

Foxih~moglobine, pour  lesquelles il imagina  et r~ulisu cet te prScieuse disposition 
interf~reneiello qui por te  son nora et qui u donn5 ran t  de possibilitSs pour  les 
~tudes sur lu dispersion en gSn~ral et en purtieulier sur les proc5s utomiques 

d'~mission et d 'ubsorpt ion.  
Les figures monoehromat iques  que l 'urc 51ectrique prSsente en relation au• 

s~i~es spectrales;  les particul~rit~s de la dispersion unomule des v~peurs mS- 
t~lliques duns l 'arc  et les variat ions que eelui-ei et su dispersion aussi subissent 
duns le temps,  lorsque il est uliment5 uvec un courant  ulternatif ;  1~ multi-  
plicit6 spectrule en d@endence de l 'exci tut ion de la source lumineuse; les 
ph~nomSnes de rSsonunce et de fluorescence de lu v~peur  de Sodium; les 
spectres par  incandescence de FIode et du Brome;  la d~terminat ion uux b~sses 
temp~rutures  de l~ constunte de Stefun-Bol tzmunn;  ... tous ces probl~mes, 
touchan t  les m~eunismes utomiques d'Smission et d 'ubsorpt ion lumineuse, 
furent  object,  de lu par t  de 5~. PUCCIANTI, de 1900 ~ 1914, de plusieurs re- 
cherches exp~rimentules hau temen t  profitubles ~ la connuissunce ph4nomSnique 
et s l ' in terpr4tut ion de ces m6canismes m6mes. 

Un aut re  champ off, d~s Fun 1914, su perspicacit4 s ' e x e r ~  avec succ~s, 
fur celui du Mugn(~tisme et de l 'Electromugn~tisme,  ~ FStude duquel il se dSdiu, 
no tumment  uvunt  lu guerre, afin d 'u t te indre  une sist4mation phSnom~nique 
et conceptuelle, r igoureusement  coh~rente en soi-m~me et profi tunt seulement 
de l 'hypoth~se d 'Amp~re,  sans aucune compromission uvec celle des masses 

mggnStiques. 
Revenunt  uux questions d 'Opt ique,  quoique relutives uux radiutions X, je dS- 

sire ruppeler, que tou t  de suite apr~s lu dScouverte de 1~ par t  de A. H. Compton 
de lu r~flexion des rayons X sous de tr~s gr,~nds angles d'incidence, 5{. PUC- 
C~ArCT~ sugg~r~ d 'a t te indre  directement  la dSterminat ion de la longueur d 'onde 
des rayons X, par  r4flexion de ceux-ci sur un rSseuu plun ~rtificiel, et consS- 
quemment  du nombre  d 'Avogudro par  r~flexion du m6me faisceau sur un cristul. 

Je  purle s l ' impromptu ,  sans p r@ara t ion ;  et en ce moment ,  off le souvenir 
des longues ann6es passSes pros de M. PUCCIANTI s 'empare  de moi, une pro- 
fonde ~motion, en t roublant  mon ~me, m'emp4che  - -  et je Vous prie de m ' en  
excuser - -  de Vous prSsenter duns su totalit4, duns son ordre chronologique 
et ~vec les justes soulignements, 1'oeuvre du 5Iuitre. 

Auquel - -  il fuut bien le rappeler  - -  il 5chut d 'uvoir  un large nombre  
d'61~ves qui se signM~rent duns la Physique  : entre eux on doit nommer  Fermi,  
Rusetti,  Bernardini  .... 

M. P u c c ~ T I  fur un homme de lnrge et profonde p r@ara t ion  intellectuelle 
d 'humaniste .  Causeur agrSuble, aigu, tras singulier, il 4tait  dou5 d 'un esprit  
p6n6tmnt,  tr~s p rom p t  et vif, de sorte que tous ceux qui eurent  l 'occasion de 
discuter avec lui de quelques questions, ne prirent  jamais  cong4 de lui sans 
uvoir, ~ t ravers  su perspicacitY, on appris quelque chose ou surpris quelque 
chose sous une lumi~re nouvelle. 

E t  c 'est  ce qui me semble son meilleur ti tre de 5{uitre. 


